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qui niellait u n e condu i t e nlus q u e légè ie , avait 
donné asile à un militaire et que celui-ci , à la 
suite d'une altercation, lui avait fait les blessu
res dont il était que>tiou. La fille L... confirai* 
ces assertions, mais li .suite de l'enquête parut 
établir que S avait passé cette nuit-là chez 
elle; qu'il en était soi t i luitivemenl le matin,et 
qu'elle ne tenait ce langage que pou:- essayer de 
ie sou.» Ira ire aux poursu i t e s de !a ju.- l icc.Comme 
d'ailleurs S n';i\;.it l'ail aucune déc aralion 
d'un é\i-n -iiierit (JU il connaiss.s I liés bien, il a 
été arrêté et envoyé à la préfecture. 

— La police a mis la main sur une bande 
d'individus formant une association dans le but 
tle se faire délivrer des marchandises qu'ils ne 
payaient jamais el qu'ils écoulaient à ton< prix. 
L'un d'eux, le nommé H repris rie justice, 
avait établi une sorte d'administration sur le 
boulevard. Il avait fait imprimer des lètes de 
lettres , des circulaires, etc., dans lesquelles i! 
prenait la qualité de commissionnaire en mar
chandises, ayant des maisons à Madrid, à Sniut-
l'étersbourg et à New-Yorrk ; i! annonçait que 
ie dernier samedi do chaque mois, les paie
ments se faisaient dans sou administration à 
bureau ouvert. 

Munis de ces imprimés, ses complices exploi
taient le haut commerce el parvenaient à se 
faire remettre des articles de toute nature qu'ils 
payaient en billets. C'est ainsi qu'ils reçurent 
pour 34000 fr. de toile de Flandre, pour 80-:> fr. 
de b is , pour 1,500 f. de d rap , pour "50 f. d'a
grafes a Corset, pour 1,800 fr.de boutons, pour 
2,600 fr. d'eaux-ce-vie , pour 600 fr. de café , 
etc. , etc. Ils se bâtaient d;> revendre ces mar
chandises. 

Tous les billets qu'ils donnaient en paiement 
portaient la même échéance, dette échéance 
venue, on ne trouva plus personne. Le prétendu 
commissionnaire en marchandises avait mis la 
clé sous la porte dé son établissement, que l'on 
trouva complètement vide. 

Tous ces chevaliers d'industrie ont été arrêtés 
au moment où ils se disposaient a passer à l 'é
tranger. 

— Il y a quelques jours arrivaient à la douane 
de Dieppe deux barils de brai venait! de Londres 
et destinés pour Paris. Un des chefs de l'admi
nistration , étonné du peu d'importance de cet 
envoi, conçut quelques soupçons et fit démonter 
plusieurs douves des barils : ils contenaient en 
réalité du brai ; mais, poussé par un pre.-senli-
ment , le fonctionnaire ne s'en tient pas la et 
ordonne de fendre par le milieu les deux mas
ses de brai ; et qu'y trouve-t-on ?'... sept cents 
métrés d'alpaga ! 

— On lit dans la Correspondance littéraire : 
« L'Amérique vient de donner à l'Europe un 

exemple qut serait bon à suivre. 
i M. L. Agassiz , !e savant naturaliste que le 

gouvernement français a vainement tenté de 
fixer à Par is , est , comme on sail , professeur à 
Cambridge , uans les Massachusois , où son en
seignement a obtenu un succès immense. Il a 
conçu récemment le projet de faire la descrip
tion, au point de vue de ilr.sloire naturelle, de 
toute la partie septentrionale du continent amé
ricain , et il avait calculé que , pour mener à 
bien sa publication , qui ne formera pas moins 
de dix volumes , sans compter les planches , il 
suffisait du placementde 500 exemplaires à 120 
dollars (000 lrancs.ï 

» A peine son dessein était-il connu , que 
3, "00 souscripteurs mettaient à sa disposition 
près de 2 millions de francs. On voit que frère 

Joiial/tan, quand il s'en mêle, sail faire le-» cho
ses aussi bien que John-llull. » 

— La Gazette de Vérone publie les détails 
suivants sur le sinistré qui a en lieu près de 
<ette ville : 

i l n désastre terrible a eu lieu , vers neuf 
heures et demie du soir, sur le chemin de 1er à 
Saint-Michèle , entre la Porta-Yescovo ci San-
Martiiio Sur la ligue de droite était arrêté un 
convoi de munitions de guene qui , pendant la 
nuit, devaient être conduites à Milan. Le sonvoi 
n° 17 , avec des soldais du régiment de llohen-
lohe, el des canonnière avec des chevaux et des 
munitions , arrivé à Saint-Michèle, a heurté ce 
convoi avec une grande vitesse. 

Le premier wagon a élé brisé , le feu de la 
locomotive nia pas lardé à se communiquer aux 
munitions, qui ont fait explosion avec un épou
vantable fracas. 2«J soldais oui été tués el 150 
environ blessés , la majeure partie grièvement, 
en danger pour la vie. Toutes les autorités de 
la ville et beaucoup de médecins sont accourus 
sur le théâtre de l'accident. La population de 
Saint-Michèle mérite des éloges spéciaux notir 
la sollicitude elle bienveillant intérêt manifesté 
pour les nombreux blessés qui ont été reçus, 
pansés et soignés dans les maisons particu
lières. » 

— Meyerbeer, après plusieurs années d'hési
tations, et stimulé sans doute par le beau succès 
du Pardon de Ploërmel, s'est , dil-on , décidé à 
faire jouer son Africaine. C'est à M"": Cambardi, 
qui a chanté plusieurs fois devant lui dans ces 
derniers temps, et dont ii apprécie la voix et le 
talent , qu'il confierai! ie rôle de l'Africaine. Le 
fait est du moins assuré et nous nous empres
sons de le porter à la connaissance de* nos lec
teurs , une œuvre nouvelle de Meyerbeer étant 
toujours un événement. 

— On mande de Berlin, le 10 mai : 
« Ce malin oui eu lieu les funérailles de 

M. Humboldl Le cortège . qui réunissait tout 
ce que Berlin compte d'illustrations dans les 
sciences , les arts et les professions libérales , 
s'est rendu à la cathédrale. Trois chambellans, 
en costume de cérémonie, se trouvaient en tète 
du char funèbre cl portaient sur des coussins 
les décorations de l'illustre défont. Le char 
était traîné par six chevaux des écuries de Sa 
Majesté. Le cercueil , en bois de chêne , était 
couvert de fleurs, et de lauriers sans aucun autre 
ornement. 

» A côté de la voiture marchaient vingt étu
diants tenant à la main des branches de pal
mier. A la suite du cortège se trouvait une file 
de voitures très considérable. 

» Le prince - régent , ainsi que les autres 
princes et princesses de la famille royale, atten
daient le cortège dans la cathédrale. » 

— Dernièrement , un incendie a dévoré le 
château de Neerson , situé près de Créfeld 
(Prusse). Il renfermait six grands salons , soi
xante-quinze chaT?!*res , e t , de plus , une fila
ture de coton. En sYllorçant d'éteindre le feu, 
on a trouvé un trésor dont on connaissait l'exis
tence , mais que l'on avait cherché vainement 
depuis un grand nom' re d'années ; on a aussi 
déterré un squelette , et tout porte à croire que 
l'individu auquel ces ossements avaient appar
tenu est ort poignardé. Le poignard quia pro
bablement servi à la perpétration de ce meurtre 
a été découvert dans une chambre voisine ; le 
manche eu était orné de pierres précieuses. 

— La Gazette ojfhiclie de Prague rapporte i 
une épouvantable catastrophe qui a jeté la cons
ternation à Schuttenhofen : 

Bans la nuit du dimanche au lundi de Pâques, 
une procession de l'association du Saint-Rosaire, 
qui se composait d'environ deux milles person
nes, traversait le po;:l de la Wattawa , dont une 
partie est construite en bois et le reste en pierre, 
et se dirigeait vers l'église ,\c^ Anges-Gardiens, 
située hors la ville, où l'on devait passer la uuij 
en prières. Tout à coup le pont en bois se rom
pit sous le poids de doux milles personnes ser
rées les unes contre les autres , qui furent en 
grande partis précipitées dans les flols. 

Quoiqu'il y eût peu d'eau et que beaucoup j 
d'entre elles aient pu èlre sauvées,on acompte, 
le lundi,cinquante et un morts el nue vingtaine ' 
de blessés. Le pont était en très bon é!at : l'aie- , 
cidenl ne peut doue s'expl quer que par le poids 
énorme qu'il por ta i t , qu'on évalue à 1,900 
quintaux. 

— Ou écrit de Mobile : 
« Lu médecin français, le docteur Chanaval, I 

chirurgien du navire le Grand-Pacifique, mouillé 
dans la baie de Mobile , vient de mettre sa vie i 
en péril , en faisant sur lui même l'essai d'un ! 
médicament qu'il se proposait d'administrer à I 
un de ses malades. Il s'agissait de s'assurer de ! 
l'action de la teinture alcoolique d'aconit napel, j 
préparée dans une officine américaine. L'emploi i 
de ce médicament exige, de la part i\u médecin, ! 
une active surveillance, et son inocullé ne peut ! 

être certaine qu'en raison directe des soins qui j 
onl été donnés à sa préparation. 

:» Dix gouttes furent prises , el deux heures 
après leur ingestion , tous les symptômes d'un j 
empoisonnement se sont manifestés avec une | 
intensité si effrayante qu'on s'est empressé d'al
ler requérir l'assistance du médecin attaché au 
service médical du ponton-hôpital , placé au 
centre de la baie pour les besoins des navires 
qui y sont mouillés. Lessoins éclairésde ce mé
decin et le sang-froid du patient lui-même , 
qui n'a cessé d'indiquer les moyens dont i! con
venait de faire usage, ont enfin conjuré un mal
heur qui eût alfiigé Ions les officiers et l'équi
page du Grand-Pacifiqae. » 
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KARMESSES. 
Dimanche /5 mai. 

Ennevclin, Honchin. 

GUANO DU PÉROU, garanti sur analyse. — 
En magasin à Paris : 33 fr. 70 les 100 lui . , par 
livraison d'au moins 10,000 kilog. ; 34 fr. par 
livraison au-dessous de 10,000 kilog. S'adresser 
au Matériel agricole. 35, rue LaUyette, à Paris. 

(1153-7 

Pour tous les articles non signés, J. Kehoux. 

Ai\NOi\CES 

AVIS. 
Messieurs Morel <k Cie préviennent les per

sonnes qui ont des terres de déblais et décom
bres à conduire qu'elles peuvent les amener sur 
leurs chantiers de construction, route de Tour
coing où elles trouveront toujours des ouvriers 
pour décharger les voitures au fur et à mesure 
de leur arrivée. (1508 

dSHS&ffllIlMkit** 
Rue du Cimetière, 19, à Rotihaix. 

Possesseur de plus de 150 modèles de pompes 
d'une exécution parfaite, qui onl plutôt l'aspect 
de meubles que de pompes proprement dites, 
le sieur DEPLEUHIN-LETONBE a l'honneur 
d'offrir aus propriétaires (de Roubaix et Tour
coing seulement), cinq genres de pompes, qu'il 
fournira à une grande réduction de prix. 

1. Pompes en fonte n° 1, pour citernes, don
nant 40 litres d'eau à la minute, mise en place 
15 fr. au lieu de 25. 

2. Pompes en fonte n° 2, pour puits, donnant 
GO litres d'eau à la minute, mise en place 20 fr. 
au lieu de 30. 

3 Pompes en fonte, grand modèle n° 3, pour 
puits, donnant 70 litres d'eau à la minute, mise 
en place 25 Ir. au lieu de 35. 

•1. Pompes en plomb , n° 1 , pour citernes , 
donnant iO litres d'eau à la minute , mise en 
place 30 fr. au lieu de 35. 

5. Pompes en plomb, n° 2 grand modèle, don
nant 70 litres d'eau a la minute , mise en place 
•10 fr. au lieu de 45. 

Toutes ces pompes sont garanties pour cinq 
ans. 

Les opérations de la maison DEPLECIIIN-
LEÏOMRE se font sur une grande échelle , son 
outillage spécial à ce genre de construction , sa 
fonderie de fer et de cuivre , lui permettent de 
livrer au public des pompes d'une parfaite exé
cution à 40 p. 0/0 au-dessous des prix côtés par 
les autres fabricants de Roubaix el Tourcoing. 
Les tuyaux en plomb, nécessaires à la pose des 
pompes, seront payés à raison de 77 fr. les 100 
kil. ou au cours du jour. 1500 

FLIPO-MEURISSE 
Rue de la Fosse-aux-Chènes, 3 0 . 

VITRERIE, PEINTURE 
PAPIERS PEINTS 

Grand assortiment de papiers communs , de 
30 à 50 centimes le rouleau. 

Collection de papiers veloutés et dorés, de
puis 1.50 à 22.50. 

Papiers-marbres et imitation de bois en tous 
genres, aux prix les plus modérés. 

sua©!! i î â i i i i 
de France et d'Allemagne. 

Miroirs de toutes dimensions , encadrements 
dorés et en imitation de bois : sapin , acajou , 
palissandre, bois de rose et ébène. 

Glaces de miroir , en blanc , pour façades de 
magasins. 

Plaques de propreté, en cristal; de toutes d i 
mensions , pour portes de salons. (1450 

RUE 

ïï 
EL &JI 

CHAPELIERS, 225 TOURNAI &«&£&& I lH ATO. GA2Y & C" 
Les habitants de la ville de Roubaix el des environs sont informés que les sieurs AUG. CAZY & t> viennent d'ouvrir un nouveau dépôt de Draps et Nouveautés à 30 et 40 p. C. en-dessous des prix 

ordinaires* lès marchandises arrivant directement de la fabrique, avec les prix marqués en chiffres connus, seront livrées de première main avec un minime bénéfice et vendues de confiance, au comp
tant évitant par là les pertes éventuelles dans les crédits, les bénéfice» des maisons de gros, les frais de commis-voyageurs et bénéfices de détaillants : ce qui fait une ditréreuce /réelle de 30 à 40 p . c. 
au profit du consommateur. — Il e>t de l'intérêt des familles de visiter les magasins el de faire un choix dans" lès immenses assortiments de la maison AUG. CAZY de O ; l'excellente qualité des 
marchandises prouvera, mieux que tous les raisonnements, les avantages qu'offre celte Maison. 

A p e r ç u d e l iné ique» siB*4ic*les veiiiEu* » lu grasseie m e s u r e «le O m î I . çjsirsiiiti* b o n te int e t p u r e l a i n e . 
Drap noir, grande largeur . . . 

Id. pT première communion 
ld. de dames 
Id Royal pr habits etîpaletots 

Cachemire croisé . . . . . . . 
Drap de soie, croisé, extra lin . . 

Id. de Cour et I m p é r i a l . . . . 
Cuir laine et salin laine pr pantalons 
Satin laine extra 

Id. p 'première communion. 
Draps bronze el couleur.» diverses, 

fr. !.25 2.50 
3.50 4.00 
3.50 4.00 

2. là 
4.75 
5.00 
7.50 
6.00 
9.50 

3.00 

5.00 0.00 
4.00 5.50 
7.5» N.;;O 
8.00 9.00 9 .7510 .50 
3.50 4.50 5 ,6 , 

9.00 9.50 
5.00 O.OO 7.50 

7.50 

7, 8 
[0.50 

lo!s que bien, vert, brun, olive, à 3.75 4.50 5.50 0.50 7.50 
Id. qualité extra 8.50 0.50 10.50 
Cuir Marengo , à S.75 
Ll. gris gendarme, à 7.50 
Satin laine de couleurs, p r pantalons 3.00 4.50 5.50 li.50 7.50 

Etciîes h a u t e s nouveau té s pour pantalons et paletots. 
Ll. id. id. pour burnous de dames. 

Grand a s so r t imen t d'articles pr costumes complets tels que 
tvrin, satin mêlé, casimir poudré, côtelé, pointillé; quantité 
de tissus Ï l dessins nouveaux, de fr. 3,4, 5,0,7, S,*v» el 10-50. 

Assor t iment cons idé rab le île riches nouveautés anglaises, 
françaises et indigènes pr pan talons, de 3, 4, 5 ,0,7,8,9,11.50 

Hautes nouveau té s pour gilets, en tous genres, de 2, 3, 4, 
5, G, 7, 8 à 10.50. 

Grand choix de cravates, en toutes couleurs, depuis 50 c. 
i , 2, 2.25,,2,50, 3, i , jusqu'à 8 fr. 

Gilets piqué anglais, poil-de-chèvre, cachemire, soie, haute 
nouveauté et généralement tout ce qui se fait de plus nouveau 

Mérinos et s a t in f rança is , p a r a m a t a s , o r l éans , depuis 
Oit c. jusqu'aux plus belles qualités; a lpaga a n g l a i s noir, 
uni el broché, pour robes. 

Satin Chine soie noire, et une infinité d'autres articles dont le détail serait trop Ions;: Kien n'a élé négligé pour compléter cet 
Grande spécialité de draps fins el satin noir, provenant des premières fabriques de l'étranger el du pays,qualité supérieure, fr 
Grands assortiments de foulards des Indes et autres, depuis fr 2.10; garantis pure soie. 

assortiment de 
10.50, 11.50, 

Velours du L\on, noir et couleurs, à prix divers. 

marc handises supérieures. 
12.50, 13 a 16. 

« mi «19 Oîê r R ^ .au. 

outes ies garanties possibles, accorde dix jours pour échanger toute marchandise qui ne conviendrait plus; on 
Mitai "sans aucune per te , aux personnes qui en témoigneraient le désir .— Chaque objet est revêtu d'une étiquette de prix fixe marqué en chiures connus, d'un cachet portant 

rô d'ordre' le numéro de fabrique el la garantie de la désignation. Le numéro d'ordre et la désignation sant reproduits sur la facture, de sorte que l'acheteur a toute 
u la nûreJiandiso uu'il achète ou qu'il échange. — Aucune personne n'étant chargée de la vente de nos marchandises, on est prié de s'adresser direct 

ILIEUS, P? 2 2 , PRÈS LA CRANDE-PLACE, A TOURNAI. 

La maison AIMJ. CAZY & C", défiant toute concurrence et voulant uffr 
n remboursera le 

9 e nom , le numéro 
lprix et ta qualité 
RUE DES CHAPELIF 

sécurité pour le 
ectement au dépôt, 

(14G7 

fr.de

